
Le 31 juillet, j’étais de permanence à la cathédrale 
avec Françoise L. Vers 16h, nous avons vu arriver une 
petite pèlerine toute menue, avec un énorme sac sur 
le dos. Son visage révélait ses origines asiatiques. 

Après avoir posé son sac (15kg) je lui ai offert une 
chaise. Elle parlait très bien le français et nous avons 

vite sympathisé. 
Partie en avion de Séoul pour Paris, puis Paris Namur 
en train. Depuis environ quinze jours elle marchait 
souvent seule et avait besoin de partager son vécu 
sur le chemin. Je lui ai donc proposé de l’accueillir 

chez moi et de se reposer une journée car elle souf-

frait d’une petite douleur dans un pied. 
Le samedi soir, grâce à  internet, elle a pu consulter 
ses mails et donner de ses nouvelles à sa famille. Di-
manche, temps splendide, nous sommes allées visiter la 
cathédrale ainsi que les tours, ce qui l’a enchantée. 
Nous avons terminé la journée par une visite à SAINT  
REMI. De retour chez moi, elle m’a proposé de cuisi-
ner du riz au curry (elle avait dans ses affaires, des pe-
tites plaques de curry concentré) que nous avons man-

gé avec des fourchettes !!!  
Lundi matin, je l’ai conduite au pont de Saint Léonard 
et j’ai marché 2km avec elle, puis nous nous sommes 
quittées un peu émues l’une et l’autre. En me retour-
nant, j’ai vu un sac à dos sur des petites jambes qui 

marchait d’un bon pas. 
 
Dernièrement, j’ai reçu une carte de Guilji. Elle était 
arrivée à Vézelay le 20 août. Cette carte m’a profon-
dément touchée. « Je vous emporte ainsi que Fran-

çoise dans mes pensées » m’a-t-elle écrit. 
En Corée, les livres de Bernard Ollivier (la route de la 
soie, et ses pèlerinages à Compostelle) sont édités et 
largement diffusés. C’est pourquoi beaucoup de Co-
réens se mettent en route vers «  le Champ des Etoi-

les » .     
   Bernadette P 

Guilji la petite coréenne 


